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Bdder für seine Sammlung und erwähnte in dem wieder zum Vorschein
gekommenen Teil des Tagebuchs auch galante Erlebnisse. Die Verfasserin
geht nicht weiter darauf ein, aber es wäre hier doch festzustellen gewesen,
dass Italienerinnen in beiden Jahrhunderten die Lehrmeisterinnen der Liebe
für viele Nordeuropäer gewesen sind.

Der dritte und umfangmässig grösste Teil der Arbeit, das 19. Jahrhundert

behandelnd, wird von den Romreisen der Basler Künstler beherrrscht.
Der Ursprung der Rompilgerschaft hegt im Wirken Winckelmanns. Im
19. Jahrhundert ist die Romreise zu einem festen Bestandted künstlerischer
Ausbildung geworden. Die Verfasserin kann geradezu eine Kontinuität von
Basler Künstlern in Rom feststeden, und Italien tritt uns hier als Quelle
der Inspiration für die Kunst entgegen, die es bis in unsere Tage
geblieben ist.

Auch die Italienreisen der Basler Gelehrten Jacob Burckhardt und
Johann Jakob Bachofen (der Italien sein geistiges Vaterland genannt hat)
fallen in diese Zeit, so dass in diesem Abschnitt die Reisen behandelt
werden, die weit über Basel hinaus fruchtbar geworden sind.

Mit einem Abschnitt über die Bildungs- und Erholungsreisen des 19.

Jahrhunderts schhesst das Werk.
In der ganzen Arbeit geht es der Autorin darum, das Italienerlebnis des

einzelnen Reisenden darzustellen; sie erzählt eingehend, aber fliessend. Das
Adgemeine und Zeittypische wird diskret, manchmal etwas adzu
zurückhaltend behandelt am Übergang von einem Abschnitt zum andern. Neben
den gedruckt vorhegenden Quellen, die dank der reichen Basiliensia-Edi-
tionen der letzten hundert Jahre zahlreich sind, hat die Verfasserin auch
aus ungedruckten Queden geschöpft. Es ging ihr keineswegs darum, nur
Material aus der Künstler- und Intellektuellenschicht zu verwenden; so sind
Aufzeichnungen von vielen Italienreisenden verwendet worden, die ihre
Erlebnisse und Erfahrungen nicht für alle Zeiten fruchtbar machen konnten
und nicht «in die Geschichte» oder «in die Literatur» eingegangen sind.
Unser Jahrhundert muss die erstaunliche Zahl von Reiseaufzeichnungen zur
Kenntnis nehmen; sie sind ein Zeugnis für die Geisteshaltung jener Zeit,
die von demjenigen, der das Glück hatte, zu reisen, erwartete, dass er etwas
dabei dachte, und dass er seine Eindrücke niederschrieb.

Zürich Martin Germann

Daisy C. Mebcanton, Henry Dunant, essai bio-bibliographique. [Lausanne],
Ed. L'Age d'homme, 1971. In-8°, XI + 126 p., 12 pl. h.-t. (Institut Henry -

Dunant, «Etudes et perspectives», III).
En prösentant pour travail de diplome ä l'Ecole de bibliothecaires de

Geneve une bibliographie systematique et critique des ecrits de et sur Henry
Dunant, Mlle Daisy Mercanton (devenue depuis lors Mme Renö Barbey) n'a
pas craint la difficulte. Dunant, en effet, a beaucoup ecrit, mais ses publications

se cachent souvent dans les rapports anonymes de societes finan-
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cieres ou les prospectus introuvables d'oeuvres de bienfaisance. Tandis que
certains de ses ouvrages ont eu des tirages tres hmites (deux d'entre eux,
a en croire leur titre, n'auraient etö imprimes qu'ä un seul exemplaire: cf.
nos 5 et 18 de la presente bibhographie), son chef d'oeuvre d'ecrivain, Un
Souvenir de Solfirino, a donne lieu ä de multiples reeditions et traductions.
La bibliographie des ouvrages et articles relatifs ä Henry Dunant n'est pas
moins scabreuse ä Etablir. Nul doute qu'il faide y incorporer les publications

consacrees aux origines et ä la fondation de la Croix-Rouge: mais oü
s'arreter dans Focean de litterature qui accompagne et commente depuis
plus d'un siecle le developpement de la grande institution n6e en 1864? II
fallait decidement un certain cran pour se lancer dans une entreprise aussi

perüleuse - et c'est lä le premier merite de Mde Mercanton. Son travad en
presente d'autres qu'il est juste de relever. La description proprement
bibliographique de chacun des titres retenus est suivie de l'indication de la cote
sous laquelle on trouve Fouvrage ä la Bibliotheque de Geneve ainsi qu'au
CICR. Elle est accompagnee aussi d'un commentaire analytique plus ou
moins developpe, auquel Mde Mercanton a su donner un tour personnel.
Ajoutons que le livre est imprime dans une typographie aeree et qu'il est
muni d'un bon index des noms et des matieres.

Cette bibhographie de 336 numeros comporte cependant un certain
nombre d'insuffisances et de defauts qu'on ne peut passer sous silence. Les
plus graves ont trait au classement möme de la matiere.

Les ceuvres d'Henry Dunant, decrites dans la premiere partie (nos 1-120),
sont rangees en ordre chronologique. Le principe etait bon, mais encore fal-
lait-il se decider entre la date de composition et cede de publication, qui ne
coincident pas toujours. Mlle Mercanton a change de methode en cours de

route: apres avoir donne la priorite aux dates de composition (cf. nos 8, 10,
etc.), eile a termine sa liste dans Fordre chronologique des publications
(noa 54-58). De toute facon, puisque la date determinait le classement, il im-
portait de la reproduire en entier et de la restituer au besoin. Sentant
cette necessite, Mlle Mercanton a pris soin, dans plusieurs cas, de transcrire
non seulement le mdlesime, mais encore le mois et le jour lorsqu'ede les

trouvait mentionnes dans l'original. II est regrettable qu'elle ne Fait pas fait
systematiquement. Ainsi, le Projet de sociiti internationale pour la rinovation de

VOrient (n° 17) est date de «mars 1866», le prospectus du Comite... pour
rigler le sort des prisonniers de guerre (n° 25) est du «1er juillet 1872»,
le Mimorandum... pour la protection des chritiens et des israilites en Terre-
Sainte (n° 35) est de «juin 1876», la Supreme tentative de conciliation et de

paix entre Versailles et Paris (n° 53) contient une introduction datee de
«novembre 1906»: dans tous ces cas, Mlle Mercanton n'a retenu que le mil-
lesime. Or, de tedes omissions peuvent brouider Fordre chronologique reel.

L'Empire de Charlemagne ritabli (n° 7), qui porte la date de «mai 1859»,
devrait preceder le Mimorandum... des Moulins de Mons-Djimila (n° 5), qui
est de «septembre 1859». De menie, le rapport sur Les Prisonniers de guerre
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(n° 21), date d'«aoüt 1867», ainsi que le projet de Bibliotheque internationale

universelle (n° 22), d'«octobre 1867», auraient du passer avant Farticle
sur la colonisation de la Palestine publik dans le Jewish Chronicle du 13
decembre 1867 (n° 19). Quant aux publications non datees de Dunant, Mlle
Mercanton les a düment inserees dans sa liste chronologique (cf. nos 6, 18, 30
et 40), sans prendre cependant la peine de justiner ni meme de preciser la
datation a laquede eile etait parvenue, quoiqu'elle usat frequemment des
crochets carres pour d'autres restitutions1.

L'ordre chronologique suivi dans eette partie de la bibliographie comporte
d'aideurs plusieurs dei-ogations importantes. Le Souvenir de Solfirino tout
d'abord en a ete extrait pour etre Studie' dans une section speciale (nos

60-114), oü les editions et reeditions2 francaises, classees chronologiquement,
sont suivies des traductions, rangees dans l'ordre alphabötique du nom
(francais) des langues: allemand, anglais, coreen, danois, etc. Une derogation
semblable a ete' faite pour La chariti internationale sur les champs de

bataille (nos 115-120). Ce recueil plusieurs fois remanie pose assurement une
«enigme»3 puisqu'on en connait la quatrieme, la cinquieme, la sixieme et la
septieme edition, mais non pas les trois premieres: etait-il necessaire pour
autant de le soustraire ä la Chronologie principale?

La bibliographie des ouvrages sur Henry Dunant, qui forme la seconde

partie de l'ouvrage, est subdivisee elle-meme en six sections. Viennent
d'abord (n08 121—164), dans l'ordre chronologique de leur premiere edition, les

«biographies generales». C'est ici que le lecteur sera le plus genö par le
f&cheux parti qu'a pris Mlle Mercanton de mettre les comptes-rendus d'un
ouvrage sur le meme pied que Fouvrage lui-meme, c'est-a-dire d'en faire
des numeros separes au lieu de les citer en commentaire ä la suite du
titre recense4, comme le veut un usage seculaire. La seconde section ras-

1 La proposition de Sa Majesti l'Empereur Nicolas II que Mlle Mercanton donne pour
avoir ete publiee sans lieu ni date (n° 48) porte, en fait, ä la fln: «Heiden, novembre
1898.»

2 La plupart de ces reeditions ne sont d'ailleurs que de simples reimpressions, comme
le releve ä juste titre Mlle Mercanton. On notera que, pour d'autres textes de Dunant, la
presente bibliographie se borne ä mentionner les reimpressions dans le commentaire de
l'edition originale (cf. nos 20 et 26).

3II semble cependant qu'une hypothese pourrait etre presentee a ce propos. Au prin-
temps 1864, un recueil beaucoup moins copieux, mais d'une composition analogue avait ete
publie par Dunant sous le titre La chariti sur les champs de bataille (n° 14). Un second
recueil paraissait quelques mois plus tard, intitule: Le Congres de Geneve, aoüt 1864, 2°
edition (n° 15). II etait suivi bientöt d'une troisieme publication, sensiblement plus etofiee:
Le Corwres et le Traitt de Geneve, aoüt 1864, 3C edition. On peut se demander si ces trois
recueils ne forment pas avec les quatre editions successives de La chariti internationale
sur les champs de bataille une seule et meme serie de comptes rendus constamment remis
ä jour.

4 En fait de recensions, il aurait et£ beaucoup plus interessant de rechercher Celles
qu'avait suscitees Vn Souvenir de Solferino. On en trouverait facilement plusieurs dizaines
dans les journaux suisses, frangais et allemands de 1863, a commeneer par celle de Petit-
Senn, qui parut, la premiere sauf erreur, dans le Nouvelliste vaudois du 5 janvier 1863.
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semble quelques travaux relatifs aux origines et ä l'histoire de la Croix-
Rouge. La troisieme, qui est sans doute la plus interessante, reunit des
«temoignages contemporains» (nos 176-208). La quatrieme section, laconi-
quement intitulee «Aspects», contient en fait des monographies et des
articles specialement consacres aux divers episodes de la vie d'Henry
Dunant; mais la rubrique sur la Croix-Rouge (n0B 231-242) ne fait-elle pas
double emploi avec la seconde section? La section suivante traite du
«rayonnement» d'Henry Dunant et Fon est assez surpris d'y trouver, a
cötö d'une douzaine de publications commemoratives, une serie de bio-
graphies (nos 289-314), que rien ne semble distinguer fondamentalement de
cedes qui sont citees dans la premiere section. Enfin, une sixieme et der-
niere section est consacree aux «dossiers d'articles, archives et hstes biblio-
graphiques»: on peut penser qu'elle aurait 6t6 mieux placee en tete de
l'ouvrage.

L'impression de confüsion que donne cette seconde partie est accentuee
par le fait qu'on y voit cites des titres qu'on se serait attendu plutot ä
rencontrer dans la premiere partie du livre ou meme qui s'y trouvent
döjä. Tel est le cas notamment des articles et des ouvrages qui
contiennent des lettres ou d'autres textes inedits d'Henry Dunant. Mde
Mercanton n'ayant pas reussi ä surmonter ses hesitations ä eet egard, il en resulte
que certaines de ces publications sont mentionnees parmi les ceuvres de
Dunant (nos 8, 10, 54, 58), que d'autres sont signalees dans la bibhographie
des ecrits sur Dunant (nos 213, 263, 269, etc.) et que deux d'entre elles enfin

sont citees ä la fois dans Fune et Fautre partie (n08 55 et 56 cor-
respondant aux n08 261 et 257). L'absence de tout renvoi (sauf pour les
deux duplicata) rendra les recherches d'autant plus malaisees.

Les delicats problemes que pose le classement ne sont helas pas les
seuls ä susciter ici des reserves. Les inexaetitudes et les lacunes de cette
bibliographie ne laissent pas que de tirer aussi des gemissements au lecteur
le mieux dispose. Mlle Mercanton a-t-elle ete bousculee dans Felaboration de
son travail5? Le fait est que ses descriptions bibliographiques sont rarement
impeccables. Les articles de journaux ne sont pas tous cites de la meme
facon. Pour les articles de revue, il arrive souvent que la tomaison manque,
et meme les pages. Beaucoup de titres sont transcrits de maniere incorrecte
(n° 165: Une visite ä Solfirino, au heu de: Une visite ä Solfirino en 1859;
de meme aux nos 180, 182, 186, 259, 311, etc.). Les noms d'auteurs eux-
memes sont estropies (n° 53: Duthil pour Dutilh; n° 91: Davies pour Davis;
n° 123: Anny de May pour Anna von May; n08 2 et 212: Sheed

pour Shedd; n° 266: Menecke pour Meinecke; n° 285: Kraft pour Krafft; etc.).
On trouve des erreurs jusque dans les cotes de bibliotheque (au n° 5 a la fin
du commentaire, au heu de Vp 26/40, lire: Vp 26140).

6 C'est sans doute en tournant trop vite les pages que la bibliographe a pu fondre deux
textes en un seul et attribuer au premier la date flgurant ä la fin du second, comme
eile le fait au n° 32, ä propos du Mimoire sur Vitat actuel de la traite des nigres.
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Quant aux lacunes, aucune bibliographie assurement n'en est exempte,
mais on doit regretter dans le cas present qu'edes soient aussi nombreuses.
En ce qui concerne les ceuvres de Dunant lui-meme, on notera d'abord que
plusieurs d'entre edes n'ont pas ete retrouvees par Mde Mercanton (cf. n08 2,
19, 24, 31, 36, 40, ainsi que le n° 23: «une quantite d'articles»). D'autre
part, les trois titres qui portaient les numeros 11, 19 et 20 dans la
bibhographie des publications d'Henry Dunant dressee par Alexis Francois en
1928 n'ont pas öte repris ici: ont-ils ete omis ou volontairement ecartes?
Dans ce dernier cas, Mlle Mercanton aurait du se donner la peine de preciser
pourquoi ede ne pouvait suivre sur ce point l'historien solide et serieux qui
lui avait ouvert la voie. La consultation du cataloque des imprimes de la
Bibliotheque Nationale de Paris aurait permis ä la bibliographe genevoise
de citer la premiere edition separee des Prisonniers de guerre (n° 21), dont
eile ne connait qu'une edition en recueil et qu'une reimpression posthume.
Au nombre des omissions regrettables, signalons encore Farticle paru dans
Le Gaulois du mercredi 4 juin 1902: «L'Oeuvre de la Croix-Rouge par son
fondateur, M. Henry Dunant»; les diverses «Lettres d'Henry Dunant con-
cernant l'Algerie et la Croix-Rouge», publiees dans YAlmanach du Vieux
Geneve de Widy Aeschlimann (XLe annee, n° 39, 1964, p. 45-47); et Celles de
Dunant au Dr Emil Jordy, editees par Paul-Emile Schazmann dans la Revue
internationale de la Croix-Rouge en 1969 (51e annee, pp. 655-666).

II serait fastidieux d'enumerer de meme tous les titres qui pourraient
etre ajoutes ä la liste des ouvrages sur Henry Dunant. Bornons-nous ä
signaler ici quelques etudes ou esquisses biographiques qu'on peut consulter
ä la Bibliotheque Nationale Suisse6 ä Berne: Hermann Federschmidt, Henry
D', Heidelberg, 1911; Adolf Saager, Schweizer. Drei Lebensbilder: Henri D'
[etc.], Berne, 1925; Reidar Käring, Henri D', Oslo, 1951; Alfred Ringwald,
Henry D', der Apostel der Menschlichkeit, Stuttgart, 1954; Albert Hoch-
heimer, Henri D', sein Leben und Wirken im Dienste der Menschheit,
Einsiedeln, 1963; Georg Thürer, Henri D', Leben und Werk, Kulmbach, 1964,
extr. de Deutsches Zentralblatt für Krankenpflege, VIII, pp. 94-89; Carol Z.

Rothkopf, Jean Henri D', father of the Red Cross, London [etc.], 1971.
Mentionnons aussi les publications de la Societe anonyme des Moulins de

Mons-Djemila (Statuts, Geneve, 1858; Statuts modiflis, Geneve, 1868), quelques

travaux sur Dunant et les origines de la Croix-Rouge (Dr E. Jordy,
«Henri D', der Samariter von Solferino [etc.]», Schweizer Frauen-Zeitung,
22 decembre 1895, n° 51, p. 201/02, portr.; Karl Dorpus, Solferino. Henri D'
und das Rote Kreuz, Weinheim, [1962]; Ernst Kaiser, Henry D' und die
Gründung des Roten Kreuzes, Festschrift für die Jugend [etc.], [Bern], 1963),
la curieuse etude d'Alfred Quellmalz, Henri D' und die Templer, [Stuttgart,

" Mlle Mercanton aurait trouve aussi dans cette institution, qui n'a rien d'inaccessible,
une reproduction xerographique de l'ouvrage de Paul Grünberg, Henri D', der Begründer
des Roten Kreuzes, Strassburg, 1916 (cote: NGbq 3581), qu'elle a du citer (n° 124) sans
l'avoir vu.
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19]64 (extr. de Blätter für Württembergische Kirchengeschichte, LXIII, 1963),
un ouvrage recent sur les Prix Nobel de la Paix (Edith Patterson Meyer,
Champions of peace, Boston [etc.], 1959, cf. pp. 3-20), les publications
relatives au monument Henry Dunant de Zürich (1931) et Celles qu'a suscitees la
pose d'une plaque commemorative ä Solferino en 1953 (notamment les
Pamphlets echanges entre Lorenzo Barzizza et Arturo Miglio; cf. Arturo
Miglio, Epilogo d'una polemica marginale al fatto d'arme di Solferino, Brescia,
1954); enfin, pour completer la rubrique que Mlle Mercanton consacre aux
scenarios de films et aux pieces de theätre, Fceuvre de Gabrielle Perret-
Gentil, D'argent ä la croix de gueules, Geneve, 1970.

Cela dit, il reste qu'une bibliographie, meme imparfaite, rend toujours
des Services. C'est une verite qu'il est bon de rappeler en conclusion d'une
teile recension. II convient aussi de souligner encore une fois le courage qu'a
eu Mlle Mercanton d'entreprendre le defrichement d'un champ aussi brous-
sailleux: ceux qui viendront apres eile pourront la vituperer, il leur arrivera
neanmoins de marcher souvent dans les sentiers qu'elle aura traces.

Geneve Jean-Daniel Candaux

ALLGEMEINE GESCHICHTE HISTOIRE GENERALE

Beiträge zur Geschichte des Buches und seiner Funktion in der Gesellschaft.
Festschrift für Hans Widmann zum 65. Geburtstag. Hg. v. Alfred
Swierk. Stuttgart, Hiersemann, 1974, 339 S., Abb.

Prof. Dr. Hans Widmann, Inhaber des Lehrstuhls für Buch-, Schrift-
und Druckwesen an der Johannes-Gutenberg-Universität in Mainz und seit
1970 Herausgeber des von Aloys Ruppel gegründeten «Gutenberg-Jahrbuches»,

feierte am 28. März 1973 seinen 65. Geburtstag. Zu diesem Anlass
erschien, wenn auch mit Verspätung, eine Festschrift, an der sich 24 Gelehrte
mit wissenschaftlichen Beiträgen beteiligten. Für die Herausgabe zeichnet
Alfred Swierk in Mainz. Bei dem zur Verfügung stehenden Raum wird es
nicht möghch sein, auf alle Aufsätze einzutreten. Eröffnet wird die Reihe mit
einer «Anrede an das Buch - Gedanken zu einem Topos in der römischen
Dichtung» (Verfasser: Siegfried Besslich, Mainz). Der zweite Beitrag von
Mirjam Bohatcovä (Prag) gibt einen Überblick über das Buch in Böhmen
(Karte mit den Druckorten) vor 1526. Vor 120 Jahren erschien in Prag die
erste Gesamtbibliographie böhmischer Inkunabeln mit dem Erscheinungsjahr
1526 als Grenze. Das war 1853 ein kulturpolitischer Meilenstein in der
Geschichte des Buchdrucks in Böhmen. Bis heute sind 39 Wiegendrucke
böhmischer Herkunft und ca. 160 Drucke aus den Jahren 1501-1526
bekannt. Frau Bohatcovä weist auf die Verbindungen Böhmens mit ausländischen

Druckern (zum Beispiel in Venedig, Nürnberg) hin. Bis 1526 wirkten in
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